Homélie prononcée le dimanche 01 février pour anticiper en paroisse la journée de la vie consacrée.

La Journée de la vie consacrée,  ce 2 février, prend un relief particulier puisque qu'elle s'inscrit dans 
l'Année de la vie consacrée, décidée par le pape François
.

Que recouvre cette appellation de «vie consacrée»?
Il s'agit de l'ensemble des per​sonnes qui cherchent à centrer leur vie autour du Christ de manière publique et reconnue par l'Église. 

Les ermites, les vierges consacrées, les membres d'instituts séculiers ou de sociétés de vie apostolique, les religieux et reli​gieuses, les moines, les moniales sont toutes des personnes consacrées. 

Des couples vivent aussi cette dimension en s'engageant dans une commu​nauté nouvelle, par exemple. Par cette expression, qui est récente, l'Église a voulu valoriser la diversité des voca​tions dans un esprit d'ouverture. 

Mais en intégrant cette diversité, l'expression masque un peu la spécificité de chacune de ces réalités.

Un couple marié, non engagé dans une communauté, n'est pas, à proprement parler, consacré même si l'on peut dire d'une certaine façon qu'il est consacré à sa relation d'amour et à sa famille.
Sur la paroisse nous avons les Soeurs de Saint-Joseph, le Chemin Neuf et la Communauté Viatorienne voulue par le P. Querbes à Vourles. Anciennement Congrégation des Clercs de Saint Viateur  reconnue en 1831 par l’évêque de Lyon Mgr de Pins et en 1838 par le Pape Grégoire XVI est devenue « Communauté Viatorienne » à partir de 1978 quand Rome a demandé de revenir à l'intuition première du Fondateur.

Si je donne ses précisions c'est que le dernier bulletin de « Eglise à Lyon » du mois de février en parlant du rayonnement missionnaire de Lyon, cite des congrégations mais a oublié la Congrégation des Clercs de Saint-Viateur fondée à la même époque et dont des religieux sont partis et ont rayonnés dans plusieurs pays et notamment au Canada.

Mais actuellement, notre monde manque de consacrés, pourtant, le chômage ne menace pas, l'emploi est garanti. Est-ce que Dieu n'appellerait plus ? Ou est-ce que l'on ne répondrait plus autant à ses appels ? Alors où en sommes-nous ? Qui sont les consacrés ?
La consécration marque-t-elle une séparation claire et nette
par rapport aux autres fidèles?
Non, les personnes consacrées ne sont pas meilleures que les autres : ce sont des gens ordinaires qui sont attirés par une forme de vie. Ils décident, en réponse à un appel qu'ils ressentent de manière radicale, de suivre une voie de sainteté, de conversion, orientée vers le Christ et animée par lui

Parmi la multitude de chemins possibles, ils ont choisi celui qu'ils croyaient le meilleur pour les rendre le plus heureux possible. Personnellement, cela fait plus de 50 ans que je suis religieux Clercs de Saint-Viateur, et je ne l’ai jamais regretté. 
La Parole de Dieu quand on y fait un peu attention nous dit sans cesse et sans cesse l'amour de ce Père tellement près de chacun de nous, 

La vocation est toujours une initiative de Dieu. Et c’est le Christ qui nous montre le chemin. 
Au cours de la dernière cène , Jésus s'adresse à ses apôtres : « Ce n'est pas vous qui m'avez choisi, mais c'est moi qui vous ai choisis » (Jn 15,16).

Cette choix de vie s’exprime en général dans bien des communautés par la pratique des vœux évangéliques : la pauvreté, la chasteté et l’obéissance avec bien souvent des modalités approuvées par l’Eglise.

Cette radicalité se vit par la primauté que l'on donne à Dieu sur les biens matériels.
 
L'argent est indispensable dans notre monde moderne, 
Je ne peux pas dire au pompiste quand je vais faire le plein de carburant : « Je n'ai pas d'argent, je dirai une dizaine de chapelet pour vous. » Hum ! C’est pas sûr que cela suffise.
Notre cœur humain est fait normalement pour aimer avec tout notre être, pour se donner à une personne dans un amour exclusif qui fait dire « mon chéri ou ma chérie » dans un élan affectif extraordinaire voulu par Dieu dans le mariage.
Mais dans la vie consacrée, la chasteté permet d'élargir notre cœur et tout notre être à tous nos frères et sœurs humains pour être disponible pour tous et pour chacun et pas seulement pour une personne, mais avec une affection particulière pour les plus pauvres dans tous les sens : physiquement, mentalement, moralement, matériellement mais aussi spirituellement. 

Nous sommes tous et ils sont tous les bien-aimés du Seigneur.

A tous le Seigneur dit avec affection : « mes chéris. » Et c'est ce qu'il nous invite à dire et à vivre avec lui. 

Nous savons aussi que dans toute organisation il y a des directeurs, conseillers … etc... Dans la vie consacrée il y a des Supérieurs selon des modes voulus ou acceptés par l'Eglise comme étant l'expression de la volonté de Dieu selon les besoins de l'Eglise, du peuple de Dieu ou de nos frères du monde entier. 

Cette obéissance peut réserver des surprises. Mon supérieur en 1977 m'a demandé d'aller donner un coup de mains à nos frères de Côte d'Ivoire pour 2 ou 3 ans. D'accord, pas de problèmes. 

Je lui ai rappelé bien après un petit détail dans cet envoi, il disait pour 2 ou 3 ans, il avait simplement oublié un zéro après le 2 puis après le 3. Je suis rentré définitivement en 2011. 

Mais tout est grâce et j'y étais heureux, pourtant cela n'a pas toujours été facile surtout les dernières années avec la guerre. 

On n'est jamais aussi heureux que lorsque l'on est là où le Seigneur nous veut. Dans l'expérience de la vocation, c'est Dieu Lui-même qui est l'auteur de l'appel, et qui est fidèle dans son accompagnement 

Notre Pape nous dit encore « Se laisser conquérir par le Christ signifie être toujours tendus vers ce qui se trouve devant moi, vers l'objectif du Christ. Demeurer constamment à l'écoute de Dieu requiert que ces demandes deviennent les repères rythmant notre vie de chaque jour.

Il nous montre la route qui est la route des béatitudes, route des personnes qui par amour de Dieu, ne lui ont pas posé de conditions dans leur vie. »
Avec Lui la vie devient beaucoup plus pleine et avec Lui il est bien plus facile de trouver un sens à tout.     Et on ne peut pas ne pas l'annoncer.

Mais pour cela le Pape nous indique l'oraison comme source de fécondité de la mission : « Cultivons la dimension contemplative y compris dans les engagements les plus urgents et pesants. Et plus la mission nous appelle à aller vers les périphéries existentielles, plus notre cœur doit être uni à celui du Christ, plein de miséricorde et d'amour. »

« Les gens d'aujourd'hui, nous dit encore notre Pape, ont besoin, certainement de paroles, mais ils ont besoin surtout que nous témoignions la miséricorde, la tendresse du Seigneur qui réchauffe le cœur, qui réveille l'espérance, qui attire vers le bien. La joie de porter la consolation de Dieu. » 
Je voudrais terminer avec un mot clé de notre Pape François..« Je voulais vous dire un mot et ce mot, c'est la joie. Partout où il y a les consacrés, , les séminaristes, les religieuses et les religieux, il y a la joie, il y a toujours de la joie ! C'est la joie et la fraîcheur, c'est la joie de suivre Jésus, la joie que nous donne le Saint-Esprit, pas la joie du monde. Il y a de la joie ! »

Alors pour vous qui m’écoutez, en quoi cela vous concerne-t-il d’entendre tout cela ?  Jésus nous a dit et vous dit : « Priez le Maître de la moisson d’envoyer des ouvriers dans sa moisson. »
Un proverbe africain dit aussi : « Il vaut mieux allumer une lampe que de maudire l’obscurité. »

Alors au lieu de gémir sur le manque de prêtres, de religieux, de religieuses …prions pour qu’il y en ait plus et aussi pour nous tourner un peu plus chacun, chacune vers le Seigneur de tout amour pour mieux vivre de sa présence et témoigner auprès des autres de sa miséricorde.
Les Mamies et les Papys, quand vous ne savez pas comment occuper le temps prenez votre chapelet. Avec Marie contemplez Jésus. Alors le Père qui est un PAPA extraordinaire, par l’intercession de Marie, nous donnera une joie profonde source de confiance et d’espérance.AMEN
